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RÉSUMÉ

Nous avons comparé la croissance, la composition des carcasses et le fonctionnement de la
thyroïde de 64 jeunes bovins mâles à l’engrais, recevant l’un des quatre tourteaux suivants :
colza toasté, colza fermenté (STARON, 1970), soja et arachide distribués en association avec du
maïs grain pour complémenter une ration d’ensilage de blé puis de pulpes déshydratées.

Les proportions respectives de maïs et de tourteau étaient telles que le mélange devait fournir
aux animaux une quantité identique de matières azotées totales et d’énergie.

Le tourteau de colza toasté n’a pas permis aux animaux de réaliser des gains de poids vif
(1 199 A- 131 g/j) identiques à ceux obtenus avec les tourteaux d’arachide (1 266 ! I31 g/j) ou
de soja (1 301 ± 242) mais il a été utilisé presqu’aussi efficacement (5,47 UF/kg gain contre 5,42
et !,3! respectivement pour l’arachide et le soja). L’ingestion du tourteau de colza toasté a en-
trainé une augmentation significative (P < 0,001) du poids des thyroïdes (74,1 g contre 3z,.t et 36,9
respectivement pour les animaux ayant reçu le soja ou l’arachide), mais n’a pas modifié les pro-
portions de muscles et de gras dans les carcasses.

Le tourteau de colza fermenté n’a pas, comme le précédent, entraîné une diminution des
quantités de matière sèche ingérées du reste de la ration. Les animaux qui en recevaient ont même
ingéré plus d’aliments que ceux des régimes « soja n ou « arachide », avec une efficacité alimentaire
très voisine. La fermentation n’a toutefois pas éliminé totalement les substances à activité goitri-
gène : celles-ci ont accru significativement (P < 0,05), par rapport au régime « soja », le poids des
glandes thyroïdes (56,8 g contre 3z,.1).

INTRODUCTION

Le colza contient des thioglucosides qui, par hydrolyse enzymatique, donnent
naissance à des substances qui diminuent son appétibilité (isothiocyanates) ou ont
une activité goitrigène (L-!-vinyl-2-oxazolidinëthione : VTO) (cf. Revues de J9R-



RIGE, 1970 ; ZELTER, rg7o). Cette action antithyroïdienne du VTO a été constatée
chez le Rat (KENNEDY et PURVES, rg4r), le Porc (l!ToRDx!>~vT et ect., 1954 HUSSAR
et Bow>,nlVD, 1959), les volailles (TURNER, zg46 ; Cl,ANDININ et BAIL-V, 1960 ; CALET,
1970) et, aussi chez les brebis gestantes (THÉRIEZ et al., 1971). Certaines variétés de
soja peuvent avoir également une action goitrigène chez le ruminant : H>~Mx!!r et al.

(1971) ont en effet constaté que du tourteau de soja distribué à des vaches laitières
gestantes pouvait provoquer une hypertrophie de la glande thyroïde des veaux à
leur naissance.

L/hypofonctionnement de la thyroïde, consécutif à l’ingestion d’antithyroïdiens,
se traduit en général, par une augmentation de la rétention d’eau, comme l’ont
observé MUHRER et rrl. (ig47), WINCHESTER et Ar;DREws (ig!3) chez le Porc, et une
diminution de l’adipogénèse (iVIuHR>;R et al., 1947 ; WINCHESTER et ArrDREws, zgd3 ; 1
PEARSON et at., 1966 chez le Porc ; CALET, 1970 chez le Poulet). TERRILI, et al. (1950)
ont même constaté chez le Porc une augmentation de la rétention azotée, mais elle
fut de courte durée. Ces modifications de la composition corporelle pourraient pré-
senter un intérêt zootechnique pour la production de carcasses lourdes, à partir de
taurillons de races précoces, dans la mesure où elles permettraient de ralentir chez ces
animaux la formation trop rapide des dépôts adipeux.

Pour atténuer ou supprimer l’action des substances goitrigènes et éliminer les
isothiocyanates qui limitent l’appétibilité du tourteau de colza, un certain nombre
de traitements ont été proposés (cf. Revue de Z!r,Txx, 1970). B!RnnG!x et GRENET
(ig6g), GRENET et JouRxxT (1971), ont montré que le « toastage (grillage suivi d’in-
jection de vapeur dans la masse) permettait d’améliorer sensiblement l’appétibilité
du tourteau de colza chez les bovins, en éliminant une partie des isothiocyanates.
STARON (1970) a mis au point une méthode permettant d’éliminer les VTO, par fer-
mentation du tourteau de colza en milieu aqueux en présence du champignon Geotri-
chum candiduna.

Afin d’étudier l’intérêt respectif de ces différents aliments dans l’alimentation
des jeunes bovins, nous avons comparé la croissance, la composition des carcasses
et le fonctionnement de la thyroïde de jeunes bovins mâles non castrés à l’engrais
recevant l’un des quatre tourteaux suivants : colza toasté, colza fermenté (procédé
Staron), soja et arachide (témoin).

MATÉRIEL ET MÉTHODES

Pour comparer les quatre tourteaux précédents, nous les avons distribués en mélange avec
du maïs grain condensé en complément d’une ration constituée successivement d’ensilage de blé
immature (49 jours) et de pulpes de betteraves déshydratées (ios jours). Les proportions respec-
tives de tourteaux et de maïs ont été calculées de façon que les quantités d’énergie (UF) et de
matières azotées totales apportées par ce mélange, soient identiques dans chacun des régimes,
l’aliment de base (ensilage de blé puis pulpes de betteraves déshydratées) étant distribué ad libi-
tum. Le tableau i précise la composition des aliments utilisés. La valeur énergétique de l’ensilage
de blé a été estimée, compte tenu de sa teneur en cellulose, à partir des résultats obtenus par
C. DEMARQuiLLY et J. ANDRIEU sur m ensilages de blé ; celle des autres aliments a été estimée,
compte tenu de leur composition, à partir du manuel pour le calcul de la valeur nutritive des fourrages
édité par le Laboratoire d’Oosterbeek aux Pays-Bas.

Chacun des quatre tourteaux a été distribué à un lot de i6 taurillons Salers âgés de 9 mois
et pesant 3i9 kg en moyenne. Les animaux placés en stabulation libre sous un hangar ouvert,



ont été abattus par bloc (le 4 (un animal de chaque régime) lorsque l’état d’engraisscment du tau-
rillon recevant le colza toasté a été jugé satisfaisant, en moyenne après 1_54 jours d’expérience
(6 ! 25).

Les mesures suivantes ont été effectuées : pesée des animaux, à intervalles de deux semaines,
double pesée (pesée deux jours consécutifs IL la même heure) tous les mois et avant le départ
pour l’abattoir, pesée des quantités distribuées et refusées de chaque aliment par lot et par jour,
pesée du corps vide, de la carcasse et de la glande thyroïde. Un échantillon de chaque glande a été
fixé dans une solution de 73oin-Holland sublimé, afin d’être examiné au microscope. Par ailleurs,
au début, au milieu et à la fin de la période d’engraissement, on a prélevé du sang jugulaire sur
8 animaux de chaque lot pour mesurer la teneur en thyroxine (T4) et triodothyronine (T.) cir-
culantes. On a mesuré le taux de précurseurs hormonaux au niveau des thyroïdes de ces 8 ani-
maux (’).

RÉSULTATS ET DISCUSSION

a) Les animaux recevant les régimes comportant du colza n’ont pas consommé,
au total, autant d’azote que ceux recevant du soja ou de l’arachide. Cela provient
de quelques « refus » de tourteaux, dus soit à une trop grande dureté des granulés
de tourteau de colza fermenté, soit à une appétibilité faible du tourteau de colza
toasté, phénomène déjà observé par B!x!!G!x et GRENET (ig6g), ÏHÉRIEZ et al.,
(1971). Les taurillons recevant le régime comportant le tourteau de colza toasté ont
consommé également moins d’énergie que les autres, bien que les différences soient
faibles. Ces quantités d’azote et d’énergie ingérées plus faibles se sont en outre

accompagnées d’une très légère diminution de l’efficacité alimentaire par rapport à
celle des autres régimes, particulièrement celle du régime « soja ». Ces résultats con-
firment ceux obtenus par JnItxIGE (résultats non publiés) comparant le tourteau
de colza au tourteau de lin. En outre, le poids vif vide et le poids des carcasses des
animaux recevant le colza toasté ont été significativement inférieurs à ceux des tau-
rillons recevant le soja (P < o,o!). En revanche, la composition des carcasses n’a pas

(’) Les dosages des précurseurs hormonaux et des hormones circulantes ont été réalisés par M&dquo;&dquo;’ M[cnn-
LOT du Laboratoire d’Etudes métaboliques des Molécules marquées de l’I. N. S. E. R. M. à Clermont-
Merrand et feront l’objet d’une publication ultérieure.



été significativement différente d’un régime à l’autre. Le colza n’a donc pas diminué
l’état d’engraissement des taurillons. Ceci rejoint les observations de THÉRIEZ et al.
(1971) sur agneaux et de BOWI,AND (1972) sur porcs à l’engrais. Il faut cependant
remarquer que la proportion de gras (ro,3 à io,8 p. 100) dans la carcasse était parti-
culièrement faible pour des taurillons de race Salers. Nous avons en effet obtenu une
valeur moyenne de 12,6 p. 100 pour 236 animaux de la même race, abattus à des poids
de carcasse voisins. Les antithyroïdiens du tourteau de colza n’ont pas non plus accru
la rétention d’eau comme l’ont observé chez le porc MUHRER et al. (ig47), WiNCHES-
TER et ArrDx!ws (1953) à l’aide d’antithyroïdiens de synthèse.



Le principal objectif de cette expérience qui était d’étudier l’intérêt du tourteau
de colza pour la production de carcasses maigres, nous a conduit à distribuer des
quantités importantes de tourteau, et par suite, des rations ayant un taux azoté très
élevé (16 à 17 p. 100 de matières azotées totales/kg de matière sèche). Les différences
de performances constatées entre les animaux recevant le colza toasté et ceux

recevant le soja notamment, ont, de ce fait, pu être accrues et n’auraient peut-être
pas été sensibles si les quantités de tourteau distribuées avaient été limitées au niveau
optimum (775 g de tourteau de soja, 1 kg de tourteau de colza toasté).

b) Conformément au protocole, les animaux recevant le colza toasté ou fermenté,
ont ingéré les mêmes quantités d’énergie et d’azote provenant du mélange « tourteau-
maïs ». Cependant, le colza fermenté semble avoir stimulé l’appétit des animaux,
puisque ceux-ci ont consommé, par rapport à leurs homologues du régime « colza

toasté », une quantité supérieure de matière sèche d’ensilage (il p. 100) et surtout
de pulpes déshydratées (13,7 p. 100). Cette ingestion supérieure de matière sèche
et donc d’énergie et d’azote, s’est traduite par un gain de poids vif et un poids de car-
casse plus élevés (mais non significativement cependant), respectivement de 6,o et
de 2,.I p. 100, accompagnés d’une amélioration de l’efficacité alimentaire qui la situe
au niveau de celle du régime cc soja ». En revanche, la composition des carcasses,
estimée à partir de celle de la lie côte (GEAY et BÉRANGER, Iq69) a été identique
d’un régime à l’autre.

Les animaux recevant ce régime « colza fermenté » ont réalisé le même croît jour-
nalier et fourni des carcasses de même poids et de même composition que ceux rece-
vant le régime « soja n. Ils ont cependant ingéré moins d’azote et plus d’énergie. Il
apparaît donc que la valeur énergétique du tourteau de colza fermenté, adoptée dans
nos calculs (0,73 UF’/kg de matière sèche), est vraisemblablement excessive par rap-
port à la valeur réelle (laquelle doit être proche de 0,65 UF’). Ceci rejoint les résultats
obtenus par Gurr,r,AUlB1E (Communication personnelle) chez le Poulet.

c) A l’abattage, les glandes thyroïdes des animaux ayant consommé l’arachide
et le soja étaient significativement moins lourdes (P < o,ooi) que celles des animaux
ayant reçu le colza toasté, celles des animaux au colza fermenté ayant un poids inter-
ntédiaire. Ainsi, contrairement aux observations de VIRTANEN (rg!9), les ruminants
apparaissent sensibles, comme le Porc, aux goitrigènes du colza qui ne sont pas entiè-
rement dégradés dans le rumen. Dans cette expérience, l’hypertrophie de la thyroïde
qui en est résultée, s’est accompagnée d’une hyposécrétion de thyroxine (T,) et de
triodothyronine (T3), ainsi que d’une modification du rapport des concentrations
en précurseurs hormonaux MIT/DIT comme l’ont observé TH1::RIEZ et al. (1971) sur
agneaux. Ces modifications ont été apparentes aussi bien chez les animaux ayant
reçu le colza toasté que chez ceux recevant le colza fermenté.

Ainsi, bien que l’analyse ait révélé que la fermentation avait éliminé les VTO
et les isothiocyanates du colza, certaines substances à action goitrigène restent

présentes.
En conclusion, le régime cc colza toasté n’a pas permis aux animaux de réaliser

des gains de poids vif identiques à ceux obtenus avec les régimes « arachide » ou « soja »,
mais il a été utilisé presqu’aussi efficacement. Cependant, les antithyroïdiens du tour-
teau de colza ne semblent pas présenter un intérêt zootechnique important au niveau
de la maîtrise de la composition corporelle des jeunes bovins.



Le tourteau de colza fermenté, utilisé lors de cette expérience, insuffisamment
consommé pour des raisons technologiques, n’a cependant pas entraîné, comme le
tourteau précédent, une consommation plus faible du reste de la ration. Il a également
permis une légère amélioration de l’efficacité alimentaire sans modification de la
composition de la carcasse.

Enfin, si certaines variétés de soja, comme l’ont montré HEMx!N et al. (1971),
peuvent avoir une action goitrigène, celle-ci ne s’est pas manifestée avec le tourteau
que nous avons utilisé. Le régime « soja » a même permis aux animaux de réaliser
des performances très légèrement supérieures à celles réalisées avec le régime « ara-
chide ».

Reçu pour publication en décembre 19%4.

SUMMARY

RAPESEED OII, MFAI, IN ANIMAL FEEDING.

COMPARATIVE UTILIZATION OF THE FOLLOWING OII, MEALS :

TOASTED RAPESEED, FERMENTED RAPESEED,
SOYBEAN AND PEANUT FOR THE FATTENING OF YOUNG BULLS

In the present study, comparison was made on growth, carcass composition and thyroid
function of 64 fattening young bulls receiving one of the four following oil meals : toasted rape-
seed, fermented rapeseed (STARON, 1970), soybean and peanut offered together with maize grain
to supplement the basal diet composed first of wheat silage and then of dried beet pulps.

The proportions of maize and oil meal were calculated in order to provide identical amounts
of total crude protein and energy to the animals.

The live weight gains obtained with toasted rapeseed oil meal (i I99 ::1:= 131 g/day) were lower
than those obtained with peanut oil meal (1 266 ! 131 g/day) or soybean oil meal (1 301 ± z.Iz),
but the feed conversion ratio was almost the same (5.47 UF/kg weight gain versus 5.42 and 5.37 7
respectively for peanut and soybean oil meal). The intake of toasted rapeseed oil meal led to a
significant increase (P < o.ooi) in the weight of the thyroid glands (74. g versus 32.4 and 36.9 g
respectively for the animals fed with soybean or peanut oil meal), but did not modify the propor-
tions of lean and fat in the carcasses.

Fermented rapeseed oil meal did not, as the previous one did, cause any decrease in the intake
of dry matter in the rest of the diet. The animals fed with this oil meal even exhibited a higher
intake level than those receiving thc « soybean » and « peanut » diets, and very similar feed effi-
ciency. However, the fermentation did not entirely eliminate the goitrogenic substances. As
compared to the « soybean » diet, these substances significantly increased (P < 0.05) the weight
of the thyroid glands (56.8 versus 32.4).
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